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1. Introduction générale 
 Les premières démarches de Valeco liées à l’étude et au développement du projet de parc 

éolien des Bouiges sur la commune de Lourdoueix-Saint-Michel (36) remontent à l’année 
2010. Après avoir été sélectionné par la commune de Lourdoueix-Saint-Michel pour conduire 
ce projet éolien, les premières études ont été lancées en 2011.  
 
Une fois le projet défini et l’évaluation des impacts finalisée, le dossier de demande de permis 
de construire et d’autorisation d’exploiter ICPE furent constitués et respectivement déposés 
en juin 2013, en mairie de Lourdoueix-Saint-Michel ainsi qu’en Préfecture de l’Indre.  
 
En 2016, l’instruction de la demande de permis de construire et de l’autorisation d’exploiter 
ICPE se termine avec la délivrance par le préfet de l’Indre de deux arrêtés préfectoraux de 
refus pour ces demandes. Valeco a déposé un recours contre ces deux arrêtés au Tribunal 
Administratif qui, en 2018, annule ces arrêtés de refus.  
 
A l’issue des différentes phases d’instructions, le projet, composé de 5 ouvrages éoliens et 
d’un poste de livraison a ainsi pu bénéficier :  

o D’un arrêté préfectoral portant permis de construire, délivré le 8 juin 2018  
o D’un arrêté préfectoral portant autorisation d’exploiter, délivré le 1er juin 2018 
 

Deux recours sont déposés en 2018 contre ces arrêtés d’autorisation par des opposants au 
projet éolien, ce qui ouvre une nouvelle phase contentieuse. Le 4 février 2022, la décision 
n°451529 du Conseil d’Etat valide la légalité de l’arrêté d’autorisation du permis de construire 
avec la non-admission du pourvoi.  
 
Concernant l’autorisation d’exploiter, une décision du Tribunal Administratif de Limoges en 
date du 24 février 2022 dans le cadre du contentieux qui court sur l’autorisation obtenue, a 
imposé une régularisation du dossier. Cette régularisation est liée à la nécessité d’obtenir un 
nouvel avis d’une autorité environnementale présentant les garanties d’impartialité.  
 
L’enquête publique complémentaire a été réalisée dans ce cadre, sur demande du Tribunal 
Administratif de Limoges suite à la décision du 24 février 2022.  
 
Cette enquête publique porte donc sur le projet éolien des Bouiges composé de 5 éoliennes 
d’une hauteur en bout de pale de 145m. Celle-ci repose sur le dossier d’autorisation d’exploiter 
initial ainsi que sur les éléments complémentaires apportés par le pétitionnaire dans le cadre 
de la régularisation de l’autorisation d’exploiter, à savoir :  

- Une pièce de présentation du dossier de régularisation et du contexte de celle-ci 
- Une pièce qui compile l’ensemble des avis administratifs et éléments relatifs à 

l’instruction et à l’autorisation de ce projet 
- L’actualisation complète de l’étude du milieu naturel avec la réalisation d’inventaires 

récents 
- L’actualisation des photomontages et de l’étude de saturation visuelle 
- Un résumé non technique de l’étude d’impact et de l’étude de danger 
- Une note de rectification réalisée par ENCIS et produite en cours d’enquête publique.  

 
 
Avant de formuler ses réponses, la société PARC EOLIEN DE BRION et la société VALECO 
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souhaitent rappeler le cadre général dans lequel nous nous trouvons :  
 

• Le développement et la réalisation future du Parc éolien des Bouiges s’inscrit dans les 
politiques de lutte contre le changement climatique, tant à l’échelle française qu’au 
niveau international. Il participe notamment au respect des engagements 
internationaux de la France (Accord de Paris, protocole de Kyoto, paquet « Energie 
Climat » de l’Union européenne), ainsi qu’à la diversification des sources énergétiques, 
l’un des objectifs de la politique énergétique française.  
 

• La politique nationale de développement des énergies renouvelables est 
principalement définie par la loi relative à la transition énergétique pour la croissance 
verte qui fixe notamment un objectif tendant à porter la part des énergies 
renouvelables à 23% de la consommation finale brute d’énergie en 2020 et à 33% au 
moins de cette consommation en 2030.  

 
• La programmation pluriannuelle de l’énergie 2019-2028, prise par décret du 21 avril 

2020 en application de la loi, fixe un objectif quantitatif en matière de développement 
de l’éolien terrestre. Le décret prévoit ainsi, à l’horizon 2028, une augmentation a 
minima de 70% de la puissance installée par rapport à fin 2022 (20,4 GW raccordés au 
31/12/2022).  

 
• Les objectifs nationaux se déclinent par région. Le schéma régional de développement 

durable, d’aménagement du territoire et d’égalité des territoires (SRADDET) de la 
région Centre-Val-de-Loire, adopté par le Conseil régional fin 2019 et approuvé par la 
Préfète de Région le 4 février 2020, fixe ainsi un objectif ambitieux concernant les 
énergies renouvelables avec pour objectif pour 2050 de couvrir 100% de la 
consommation d’énergie par la production régionale d’énergies renouvelables et de 
récupération.  
Ainsi, en déclinaison de cet objectif, l’éolien terrestre doit atteindre 8.233TWh en 2030 
et 12.286TWh en 2050. Pour information, en 2020 l’éolien représentait 3.1TWh ce qui 
implique a minima de doubler la production d’électricité éolienne en 10 ans.  
  

 
Au-delà du contexte réglementaire et des objectifs fixés par les pouvoirs publics (État et 
collectivités locales), l’opposition de principe à l’éolien semble occulter purement et 
simplement la réalité du contexte énergétique actuel qui s’articule autour des trois enjeux 
majeurs et complémentaires suivants : 
 

• Garantir la sécurité d’approvisionnement électrique des Français sur le long terme.  
• Assurer l’indépendance énergétique française 
• Atteindre l’objectif zéro carbone à l’horizon 2050.  

 
Ces deux objectifs cruciaux pour l’avenir énergétique du pays ont récemment été rappelés et 
mis en évidence par le rapport de RTE (gestionnaire du Réseau de Transport d’Electricité de 
France, filiale d’EDF) datant du 25 octobre 2021 et présentant les différents scénarios possibles 
de mix de production qui permettraient d’atteindre la neutralité carbone à l’horizon 2050. Le 
rapport est sans appel : en tout état de cause, la part des énergies renouvelables représentera 
au moins 50% du mix de production électrique, et la puissance éolienne devra être au moins 
2,7 fois supérieure au niveau d’aujourd’hui, soit plus de 40 GW de puissance installée. A plus 
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court terme, le paquet « Fit for 55 » datant de juillet 2021 traduit un objectif européen de 
réduction des émissions de gaz à effet de serre de 55% par rapport à 1990, et auquel seul le 
développement des énergies renouvelables comme l’éolien terrestre peut répondre.  
 
 
 
 
Au regard de l’importance de ces enjeux, la société PARC EOLIEN DES BOUIGES a à cœur de 
répondre de la manière la plus sérieuse à l’ensemble des contributions émises lors de cette 
enquête publique. 
 
 
 
 
Il convient ici de noter l’absence de réalisation d’un procès-verbal de synthèse par la 
commission d’enquête, celui-ci n’étant pas obligatoire dans le cadre de la réalisation d’une 
enquête publique complémentaire.  
 
Un délai réduit de 4 jours ouvrés a été imposé au porteur de projet pour apporter des éléments 
de réponses à l’ensemble des contributions et interrogations émises dans le cadre de cette 
enquête publique.  
 
Ce délai réduit, conjoint avec l’absence d’un procès-verbal qui permet de structurer les 
contributions et le mémoire en réponse, ne permet pas un traitement sérieux de cette enquête 
publique par le porteur de projet. Un délai supplémentaire a été demandé à la commission 
d’enquête par le porteur de projet, qui fut refusé par cette dernière.  
 
Cette position est déplorable à mesure qu’elle ne permet pas un traitement sérieux des 
inquiétudes émises dans le cadre de cette enquête publique et elle ne participe pas à la 
transparence de ces projets d’énergies renouvelables.  
 
Dès lors, les éléments de réponse apportés dans ce document sont partiels, et reprennent les 
thématiques étant abordés le plus souvent lors des contributions. 
 
 
 
 

Pour toutes questions, le lecteur peut s’adresser à : 

Maylis DUGAST 

Chef de projets éoliens 

Tél : 07 86 90 83 74 

maylisdugast@groupevaleco.com 
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2. Méthodologie 
L’enquête publique a pour objet d’informer le public sur le projet éolien des Bouiges et de 
recueillir ses appréciations, suggestions et contre-propositions afin de permettre à l’autorité 
compétente de disposer de tous les éléments nécessaires pour statuer sur la régularisation 
de la demande d’autorisation environnementale relative au Parc Eolien des Bouiges. 

Elle est ouverte à tous, organisée par le préfet et conduite par une commission d’enquête 
désignée par le tribunal administratif compétent. 

Le présent document a pour objectif de répondre aux observations formulées sur le projet 
éolien des Bouiges sur la commune de Lourdoueix-Saint-Michel (36) et recueillies par la 
commission d’enquête composée de M. BERGOT en tant que Président, de M. VINCENT et M. 
RENARD. Cette enquête publique complémentaire s’est tenue entre le 9 mai 2023 et le 25 mai 
2023 inclus. 

 

Les citations en « orange » correspondent à des extraits de contributions défavorables au parc 
éolien des Bouiges.  

 

Dans le cadre de l’enquête publique complémentaire relative au projet éolien des Bouiges, la 
commission d’enquête a consigné : 

- 18 contributions inscrites sur le registre papier, dont 1 émise par une personne ayant 
contribuée à plusieurs reprises sur le registre dématérialisé ; 

- 2 courriers, dont 1 doublon avec une contribution électronique ; 
- 57 contributions par voie électronique mais émises par 28 personnes différentes 

seulement. 

Avec un total de 77 contributions, cette enquête publique n’a pas fait l’objet d’une mobilisation 
importante en comparaison avec de nombreuses autres enquêtes publiques où la participation 
peut parfois dépasser les 500 contributions.  

Ces 77 contributions ont été émises par 46 personnes différentes, ce qui réduit encore 
davantage la mobilisation lors de cette enquête publique. En effet, plusieurs contributions ont 
été émises par une seule personne en leur nom ou alors avec une dénomination différente 
mais une adresse IP identique.  

Voici le détail de ces doublons et anomalies sur le registre dématérialisé :  

- 15 contributions ont été déposés par la même personne sur le registre numérique, 
cette même personne ayant également contribué sur le registre papier (FRAPPART 
Rodolphe) 

- 7 contributions déposées par la même personne (LANSADE François et Jacqueline) 
- 4 contributions faites par la même personne (TOULANT CARROUGET) 
- 2 contributions faites sous un nom différent mais avec la même adresse IP : 

Protégeons le Bassin de la Petite Creuse et DEWAELE Sylvie 
- 2 contributions faites sous un nom différent mais avec la même adresse IP : GUETAT 

Philippe et Association de Défense pour l’Environnement en Vendée 
- 2 contributions faites sous un nom différent mais avec la même adresse IP : Catherine 

PERICAT et Association Marchoise Pour la Préservation de l'Environnement 
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- 2 contributions déposées par la même personne (Albin MICHEL) 
- 2 contributions exactement identiques déposées par la même personne (Pascal 

VRIGNAT) 
- 1 contribution est un essai de la commission d’enquête publique 

En outre, plusieurs contributions ont été déposées par des associations opposées par principe 
à l’énergie éolienne. Parmi ces associations, une est basée à plus de 400 km du projet éolien 
(OÏKOS KAÏ BIOS) et une autre est basée à 300 km (ADEV).  

Sur ce total de 46 personnes mobilisées dans le cadre de cette enquête publique, 43 personnes 
se sont exprimées en opposition à ce projet et 3 personnes se sont exprimées favorables au 
projet.  

 

 

Le porteur de projet propose de structurer son mémoire en réponses de la manière suivante :  

 Réponses aux contributions par thèmes génériques évoqués dans les contributions : 

o Environnement – Faune / Flore 

o Pertinence écologique et énergétique 

o Paysage et tourisme 

o Qualité de vie 

o Evolution potentielle du projet en réflexion 

o Incohérences du dossier 

 

 Conclusion générale 
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3. Analyse par thème 

3.1 Environnement – faune / flore  
« L'installation d'un parc industriel d'aérogénérateurs risque de provoquer la disparition des 
oiseaux, petits mammifères, amphibiens, par la destruction de leur habitat naturel. Ceci 
apparaît dans les documents d'étude fournis par les promoteurs. Paysage de bocage saccagé 
entrainant la disparition définitive de la flore et de la faune. » 

De très nombreuses contributions défavorables au projet sont motivées sur la base 
d’une incompatibilité entre la biodiversité présente sur le site et le projet éolien des Bouiges. 
Il convient ici avant tout de noter les impacts négatifs qu’ont toutes les activités humaines sur 
la biodiversité. Le changement climatique est notamment une cause majeure de l’érosion de 
la biodiversité, en modifiant les conditions de vie des espèces, en les forçant à migrer ou encore 
adapter leur mode de vie1. La cause anthropique du changement climatique n’est plus 
questionnée à ce jour mais bien admise par la communauté scientifique.   

Le développement de l’éolien visant à lutter contre le changement climatique par le biais de la 
transition énergétique, son effet général sur la biodiversité est positif indirect, global et de 
moyen terme en ce sens. Toutefois, de manière à analyser précisément l’impact de chaque 
parc éolien sur la biodiversité à l’échelle locale, une étude de la faune et flore a été conduite 
par un bureau d’étude spécialisé et jointe au dossier de demande d’autorisation d’exploiter 
ICPE. Pour les besoins de cette régularisation, cette étude a été actualisée en 2020. Cette 
étude, réalisée sur la base d’inventaires et de prospections menées sur une année complète, 
permet d’évaluer les impacts potentiels du parc éolien sur la biodiversité et de vérifier la 
pertinence d’envisager un parc éolien sur un site d’implantation précis.  

L’ensemble des informations relatives à l’impact du projet éolien des Bouiges sur l’avifaune et 
sur la biodiversité de manière générale sont présentes dans l’expertise conduite à ce sujet, 
expertise qui respecte la méthodologie imposée par les services de l’Etat.  
 
Des enjeux existent sur ce site d’implantation sur le plan de la biodiversité mais ceux-ci ont été 
correctement qualifiés et les mesures de réduction des enjeux ont été jugées « proportionnées 
aux enjeux » dans l’avis MRAe relatif à ce projet, émis en date du 10 février 2023. 

 

 
« L’implantation dans de telles zones est catastrophique pour la faune et doit être proscrite ,la 
distance de 200m demandée par la MRAE ne sera pas respecté . La seule démarche 
d'évitement efficace consiste à ne pas installer d'éoliennes dans des secteurs aussi riches en 
biodiversité. » - « Le bocage de forte densité (113m de linéaire de haies par hectare) rend 
difficile la diminution de l'impact sur les Chauves-souris, les rotors survolent de façon très 
rapprochée plusieurs haies arborées, ce qui contrevient par exemple à la recommandation 
EUROBATS qui préconise un éloignement des boisements de 200m après le bout des pales. » 

 
1 Ministère de la transition écologique et la Cohésion des territoires et Ministère de la transition 
énergétique, « Biodiversité : présentation et enjeux », 1er février 2023.  
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Concernant la recommandation d’éloignement de 200 mètres des éoliennes aux 

lisières, s’il paraît nécessaire de citer les travaux du groupe Eurobats (accords internationaux 
concernant l’étude et la protection des chauves-souris au niveau européen), qui préconisent 
une distance tampon de 200 mètres entre les linéaires d’intérêt pour les chiroptères (haies, 
lisières) et les éoliennes2, notons que cette recommandation est à tempérer. En effet, selon 
Kelm3, à l’exception des espèces chassant en plein ciel comme les noctules, l’activité diminue 
très fortement au-delà des 50 mètres. Par ailleurs, si l’éloignement des structures linéaires 
peut aider à limiter certains impacts, en particulier sur les chiroptères qui restent dans les 50 
mètres comme l’a montré Kelm, cela ne diminue donc pas les risques pour les espèces qui 
peuvent évoluer loin de ces structures comme les noctules ou de manière plus occasionnelle 
les pipistrelles. Pour ces espèces en effet, des mesures de réductions de type programmation 
préventive des éoliennes, éloignées ou non des lisières, paraissent bien plus efficace 

En cas de présence des espèces précédemment citées sur une zone, toutes les futures 
éoliennes sont concernées par ces mesures, ce qui assure une protection plus importante que 
la simple limitation de distance aux haies des 200 mètres de Eurobats. Le choix du type 
d’éolienne apparait aussi à relever et plus particulièrement sur la garde au sol où il a été 
démontré que plus la garde au sol est basse plus le risque de collision est accru4. Dans le 
cadre du projet éolien des Bouiges, la garde au sol des éoliennes projetées est d’une hauteur 
conséquente avec un bas de pale à 46 m, ce qui réduit les risques d’impacts sur la biodiversité. 

 

« Nous avons de nombreux adhérents, nous sommes quatre-vingts, inquiets de voir ériger ces 
engins industriels et des tonnes de béton déversés sur ces sites préservés jusqu’à ce jour » - « 
Nous sommes dans une région où le bocage est encore très présent, il favorise la présence 
d’une faune variée et riche. Le détruire en y déversant des tonnes de béton serait une 
catastrophe pour la vie sauvage. » - «   Il faut arrêter cette folie destructrice, cette 
industrialisation de nos terres agricoles sous couvert de "transitions énergétiques" ! » 

Concernant les remarques relatives à l’artificialisation des sols liée à l’installation du parc 
éolien il semble nécessaire d’apporter des éléments rectificatifs à ce sujet. Les installations 
éoliennes permettent des co-usages des sols, notamment pour la production agricole et 
l’élevage.  

Le projet de Programmation pluriannuelle de l’énergie (PPE) prévoit l’installation de 18 000 
MW éolien supplémentaires d’ici à 2028, soit 6 200 éoliennes de 3 MW de puissance unitaire. 
Sur la base d’une donnée moyenne de 0,5 ha par éolienne, 310 ha de terres agricoles seraient 
alors consommés chaque année pour les besoins de la production d’électricité éolienne. 

Cette valeur est à mettre en lien avec les 14 500 ha artificialisés chaque année en France 
(moyenne 2006-2012 selon le ministère de l’Écologie). Le développement de l’éolien 

 
2 Rodrigues et al., UNEP-Eurobats, publication 6, 2014 
3 D.H. Kelm et al. Seasonal Bat Activity in Relation to Distance to Hedgerows in an Agricultural 
Landscape in Central Europe and Implications for Wind. Acta Chiropterologica, 16, 2014 
4 Roemer et al. 2017, Heitz et al. 2017, Hein et al. 2016 
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contribuerait ainsi à environ 1,5 % de « l’artificialisation » des terres en France, tout en sachant 
qu’une importante partie de cette artificialisation (les accès) peut avoir d’autres vocations 
(desserte agricole, desserte pour la Défense des forêts contre les incendies), et que cette 
artificialisation est réversible au terme du démantèlement et de la remise en état du site. 

 
Illustration 1 : Artificialisation des terres – Source : Comité pour l’économie verte (juillet 2015) 

 
 
« Terre bétonnée, sur plusieurs mètres de profondeur, empêchant l'écoulement naturel de 
l'eau » - « La présence d’un bois, le bois de Grammont à cet emplacement est l’indicateur d’une 
zone humide » - «  La question de l’eau dans les sols ne peut se traiter aussi simplement. Il est 
probable que le creusement des fondations se ferait pour partie dans l’eau, et que des câbles 
puissent baigner sur le chemin d’Aigurande. » 
 

Concernant l’impact du projet éolien des Bouiges sur l’eau, qui a fait l’objet de plusieurs 
contributions, comme précisé en page 262 de l’expertise du milieu naturel actualisée : « Le 
projet éolien n’impactera pas de zones humides qu’elles soient définies sur critères botaniques 
ou pédologiques. Le projet des Bouiges est ainsi compatible avec le SDAGE Loire-Bretagne et 
plus particulièrement sa disposition 8B-1 visant à « préserver les zones humides dans les 
projets d’installations, ouvrages, travaux, activités ». 
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Illustration 2 : Carte de localisation des habitats humides 

L’implantation du parc éolien des Bouiges n’a aucun impact sur la ressource en eau comme 
détaillé dans le cadre de cette expertise spécialisée. Il s’agit ici d’éléments factuels obtenus 
après la réalisation de sondages pédologiques qui permettent de confirmer cela avec certitude. 

 

« Le deuxième point porte sur la protection des espèces et notamment ici des chauves-souris. 
A l’évidence, le premier aérogénérateur est trop près du bois et ne respecte pas les critères 
aujourd’hui habituels de distance. » - « Le niveau de confiance est à son maximum, surtout en 
consultant le tableau de survols des chiroptères de Bois-Chardon à hauteur des pales ou 
encore en ayant connaissance du suivi de mortalité du parc de Vouillon qui prévoyait un enjeu 
très fort sur les chiroptères et l'avifaune et un impact faible après mesures, et qui finalement 
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présente toujours un suivi désastreux. » - « L’importante biomasse et la diversité des insectes 
présents au sein de ces milieux aquatiques en font des zones de chasse particulièrement 
attractives pour les chauves-souris » - « Ce que met en évidence cette étude uniquement sur 
le volet Chiroptères c'est le caractère inapproprié de la zone prévue pour l'implantation du parc 
éolien des Bouiges à Lourdoueix-Saint-Michel » 
 
 Concernant les mentions d’un impact sur les chauves-souris trop important, ces 
différentes contributions mentionnent la présence d’espèce à enjeux comme motif 
d’incompatibilité à l’éolien. L’analyse des impacts sur les chauves-souris est réalisée par 
rapport aux espèces identifiées sur site, aux caractéristiques locales de l’environnement et du 
projet considéré. Les conclusions réalisées par le bureau d’étude ENCIS ENVIRONNEMENT 
répondent à une méthodologie précise et à une expertise reconnue. Les mentions à un manque 
de sincérité de ces études sont à déplorer car elles desservent le débat et freinent la transition 
énergétique en instaurant un climat de défiance. 

Il est fait mention au parc éolien de Vouillon comme exemple de l’impact d’un parc éolien sur 
l’avifaune et les chiroptères. Le parallèle qui est fait entre ce parc éolien et celui des Bouiges 
doit être écarté puisque plus de 40 km séparent ces deux sites. Il n’existe aucune pertinence 
méthodologique et scientifique à comparer des projets situés à une telle distance 
d’éloignement.  

En outre, l’analyse des suivis de la mortalité du parc éolien de Vouillon permettent au contraire 
de mettre en exergue l’importance des bridages dans la réduction de l’impact d’un parc éolien 
sur la biodiversité.  

Voici un extrait des suivis mortalité du parc éolien de Vouillon :  

 
Illustration 3 : Extrait du suivi mortalité de 2021 du parc éolien de Vouillon 
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Après la découverte d’un nombre de cadavre trop important au pied des turbines du parc éolien 
de Vouillon en 2020, le bridage mis en place pour l’avifaune et les chiroptères a été adapté 
après validation par les services de l’Etat. La mise en place d’un nouveau plan de bridage, plus 
adapté à l’état actuel de la biodiversité de ce site, a permis de réduire la mortalité de ce parc.  

Comme relevé dans une contribution, l’activité chiroptérologique peut être différente avant et 
après l’implantation d’un parc éolien, d’où l’importance de la réalisation des suivis mortalités 
d’un parc éolien et de l’adaptation du bridage au besoin selon ces résultats 
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3.2 Pertinence écologique et énergétique 
« Il n'en est hélas rien pour les projets industriels comme celui-ci qui […} 
 ne bénéficient aucunement de vents justifiant leur installation » - « Les productions des 
éoliennes sont considérablement plus faibles que ce qui est annoncé, avec un rendement de 
l’ordre de 1/5 de la puissance installée » - « La justification de l’intérêt de l’éolien dans un pays 
à vent faible, avec des aérogénérateurs bridés pour la sauvegarde de chauves-souris et le repos 
des habitants est loin d’être apportée. Il n’est pas tenu compte non plus de l’évolution 
stratégique du gouvernement français, avec le choix prépondérant d’installations 
électronucléaires à production contrôlable, sur des sites déjà existants. On peut s’attendre à 
un taux de charge très faible. » - « Le bénéfice en matière de production d’énergie serait 
illusoire » - « faible efficacité et production incertaine » - « intérêt limité des éoliennes 
concernant leur rendement (21.6% en 2022) » 

Parmi les différents motifs d’opposition au projet, l’idée d’une faible production énergétique 
issue du parc éolien des Bouiges a été évoquée. Une confusion de compréhension entre le 
rendement énergétique et le taux de charge a été faite alors qu’il s’agit de deux notions 
différentes mais qui sont toutes deux utilisées pour évaluer la performance d'une installation 
de production d'énergie. 

Le rendement énergétique mesure la quantité d'énergie électrique produite par rapport à 
l'énergie cinétique disponible dans le vent. Il correspond au rapport entre la puissance 
électrique produite par l'éolienne et la puissance disponible dans le vent. Ainsi, un rendement 
de 30 % signifie que l'éolienne convertit 30 % de l'énergie cinétique disponible dans le vent en 
énergie électrique. 

Le taux de charge, quant à lui, mesure la production d'énergie électrique de l'éolienne par 
rapport à sa capacité nominale. Il correspond au rapport entre l'énergie électrique produite 
par l'éolienne sur une période donnée (par exemple, une année) et la capacité nominale de 
l'éolienne.  

Ainsi, un taux de charge de 30 % signifie que l'éolienne a produit 30 % de l'énergie électrique 
qu'elle aurait pu produire si elle avait fonctionné à pleine capacité pendant toute la période 
considérée. Cette donnée moyenne ne signifie aucunement que le parc éolien fonctionne 
uniquement 30% du temps. 

En mai 2021 le Ministère de la Transition écologique a produit un document intitulé « Le vrai/ 
faux sur l’éolien terrestre » qui répond à cette désinformation :  
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Illustration 4 : Extrait du document "Vrai/ faux sur l'éolien terrestre" produit par le Ministère de la Transition écologique publié 

en mai 2021 

 

« Sans obtenir de la production d'électricité, le moindre avantage, vous pensez que les factures 
d'électricité vont diminuer pour les riverains ? NON » - « le prix de l’électricité devient 
insoutenable » - « Il existe d’autres moyens de produire de l’électricité sans mutiler notre 
département » 

La pertinence énergétique du parc éolien des Bouiges a également été remise en 
question notamment au sujet d’un prétendu prix de l’électricité éolienne trop élevé. Cette idée 
est erronée et repose sur de fausses informations. Le coût de l'énergie éolienne en France est 
devenu de plus en plus compétitif ces dernières années, grâce à une baisse significative des 
coûts de production des éoliennes et à une meilleure efficacité de la technologie éolienne.  
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Selon une étude de l'Agence Internationale de l'Énergie (AIE) de 2020, l'énergie éolienne 
terrestre est aujourd'hui l'une des sources d'énergie les moins chères dans de nombreux pays, 
y compris en France. Le coût de l'énergie éolienne terrestre en France est désormais inférieur 
à celui de la plupart des autres sources d'énergies, y compris les combustibles fossiles tels 
que le charbon et le gaz naturel. 

De plus, les appels d'offres lancés par l'État français pour les projets éoliens terrestres ont 
permis de faire baisser les coûts de production de l'énergie éolienne. En effet, ces appels 
d'offres ont contribué à la création d'une concurrence entre les différents acteurs du marché, 
ce qui a poussé les développeurs de projets éoliens à proposer des tarifs plus compétitifs. 

Cependant, il convient de noter que le coût de production de l'énergie éolienne peut varier en 
fonction de plusieurs facteurs, tels que la qualité du vent, l'emplacement du parc éolien, la 
taille de l'éolienne, et les coûts de raccordement au réseau électrique.  

 

«  Il faut disposer en permanence de moyens de secours pour compenser l’intermittence de 
cette source d’énergie, sous forme de centrales thermiques. Elles ne règlent en pratique aucun 
problème énergétique. » - . » Il n’est guère envisageable de dépasser la dizaine de pourcents 
de la /consommation d’énergie française actuelle pour l’ensemble des éoliennes, en absence 
de moyens de stockage de l’énergie produite » - « le rendement des éoliennes est très irrégulier 
et ne se substitue pas au nucléaire » 

L’opposition au parc éolien des Bouiges a également été justifiée par la mention à d’autres 
sources de production énergétiques, principalement nucléaire et les autres énergies 
renouvelables, comme plus pertinentes. Le nucléaire et les énergies renouvelables (dont 
l’éolien) sont des sources d'énergies différentes et complémentaires pour la production 
d'électricité française. En combinaison, les énergies renouvelables et l'énergie nucléaire 
peuvent fournir une production d'électricité stable et fiable permettant ainsi de réduire la 
dépendance à une seule source d'énergie et à garantir que l'approvisionnement en électricité 
reste stable pour l’Etat français. 

RTE a produit un rapport en octobre 2021 nommé « Futurs énergétiques 2050 » qui vise à 
orienter les services de l’Etat sur leur planification des moyens de production énergétiques 
français en lien avec la raréfaction des ressources énergétiques fossiles et la nécessaire 
transition énergétique.  

6 scénarios différents ont été définis par RTE en considérant ou non l’absence d’énergie 
nucléaire dans le mix énergétique français, et sur la base de la recherche d’une neutralité 
carbone à horizon 2050 :  
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Illustration 5 : 6 scénarios de mix énergétique pour la France à horizon 2050 - RTE (octobre 2021) 

Il importe de considérer la présence d’une production d’origine éolienne conséquente dans 
chacun de ces scénarios avec, dans le scénario basé sur la part la plus importante de nucléaire 
et donc la part minimale d’énergie d’origine renouvelable, une base de 43 GW d’énergie 
éolienne terrestre installée. Dès lors, même dans le scénario minimal sur le plan des énergies 
renouvelables (N03), la capacité de production d’électricité éolienne terrestre devra être 
multipliée a minima par plus de 2 (par rapport à la puissance installée fin 2022) d’ici 2050, et 
ce en parallèle du déploiement massif de l’énergie nucléaire qui représenterait alors 50% de 
la production électrique française.  

Ainsi, il n’est pas envisageable de substituer l’ensemble des projets de parcs éoliens du 
territoire par d’autres sources renouvelables ou l’énergie nucléaire. L’opposition de principe à 
l’éolien doit être dépassée en faveur de considérations plus globales sur la nécessité de 
développer de nouvelles sources de production d’électricité locale, bas-carbone et diversifiées 
afin d’assurer la complémentarité du mix-énergétique français et la sécurité 
d’approvisionnement énergétique française.  
 
 
« Je suis particulièrement opposé à cette frénésie de l'éolien, de cette volonté débridée 
d'imposer à des citoyens, de manière insidieuse et sans vraiment d'information objective, une 
production fondée essentiellement sur l'aspect financier et qui n'est ni une réponse écologique, 
ni une réponse à la demande énergétique » - « Si ce projet d'implantation dure depuis si 
longtemps, c'est bien parce qu’il y a une incompatibilité entre celui-ci et le lieu de l'implantation 
choisi. » 

Enfin, la pertinence écologique du parc éolien des Bouiges a été questionnée sur le 
motif d’un impact sur l’environnement trop important par rapport aux bienfaits apportés. Cet 
équilibre entre l’impact environnemental et l’intérêt énergétique est l’objet des demandes 
d’autorisations déposées et de l’étude d’impact sur l’environnement.  
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Les différentes études réglementaires conduites ont vocation à confirmer la pertinence de 
créer un parc éolien sur le site étudié. Le parc éolien des Bouiges ayant été autorisé par 
décision préfectorale en 2018, la pertinence écologique du projet et le rapport entre la 
production d’électricité et l’impact sur l’environnement n’est pas un sujet.  

Aussi, il importe de note que la zone d’étude du parc éolien des Bouiges est située dans un 
zonage favorable de la cartographie proposée par la DREAL Centre-Val-de-Loire5 en 
application de l’Instruction du Gouvernement du 26 mai 2021 relative à la planification 
territoriale et l'instruction des projets éoliens. Cette zone a également été identifiée comme 
propice à l’installation d’un parc éolien lors de la démarche de réalisation des Zone de 
Développement Eolien.  

  

 
5 Présente en annexe n°3 
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3.3 Paysage et tourisme 
« Ce genre de projet n'as rien à faire dans nos paysages, vallée des peintres. » - « Il est 
nécessaire de pousser un cri d'alarme pour sauvegarder la beauté des paysages du massif 
central » - « pertinence de ce site, dont la vocation est à l’évidence de nature touristique et cette 
vocation en opposition avec une occupation forte du sol par des objets monumentaux et peu 
compatibles avec la géographie physique et l’esthétique des lieux, un plateau hercynien ancien 
entaillé de vallées aux pentes abruptes et peu profondes. » - « peut-on espérer une 
sanctuarisation de nos territoires ruraux remarquables vis à vis de l’industrialisation par 
l’éolien ? » - « Qui peut choisir d'implanter des éoliennes dans un site ou rien n'a changé depuis 
des décennies, site où des bâtiments sont classés par les Bâtiments de France, l’église, le 
château du plaix joliet » - « Je suis concernée par l'existence d'un parc à proximité de ma petite 
maison de campagne. Je suis malade dès que je m'y rends et vais devoir prendre le parti de 
fuir le département de l'Indre. Ma maison ne sera plus rien d'autre qu'un tas de cailloux. » 

Depuis l’après-guerre, les moyens de production de l’énergie en France sont éloignés 
du quotidien des Français avec l’importation du pétrole et du gaz et les centrales nucléaires 
qui sont concentrées sur quelques sites. Viser l’autonomie énergétique française, la sécurité 
de nos régions et réussir l’électrification des usages les plus polluants comme les transports, 
nous oblige aujourd’hui à produire notre électricité au plus près des territoires. 

En effet, en France près de 1/2 de l’énergie consommée est importée (charbon, pétrole, gaz et 
leurs dérivés)6. Les moyens de production de ces ressources sont donc éloignés de la vue des 
Français. Or, la crise énergétique que nous traversons a mis en exergue notre dépendance à 
d’autres pays. Réussir notre transition énergétique en ayant une certaine autonomie implique 
donc de relocaliser la production d’énergie au plus près des territoires.  

Les éoliennes deviennent alors des éléments nécessaires et doivent s’insérer au mieux au sein 
des paysages. La prise de conscience de l’intérêt général des ouvrages éoliens doit permettre 
de relativiser les a priori paysagers négatifs, ces installations ayant vocation avant tout à 
produire de l’électricité et non à mettre en valeur le paysage. Alors que l’installation d’un parc 
éolien répond à un besoin impératif de développer les énergies renouvelables face à l’explosion 
des besoins en électricité, à la crise climatique et la raréfaction des énergies fossiles, à 
l’importance de la sécurité et indépendance énergétique nationale, sa nécessité est ignorée au 
profit de considérations esthétiques.  

L’appréciation de la beauté d’un élément est subjective et dépend de chaque personne. 
L’impérative nécessité d’avoir de l’électricité est en revanche un besoin commun à une 
majorité de la population française. Dès lors, l’appréciation paysagère d’un parc éolien doit 
être faite sur la base d’une comparaison entre l’impact paysager négatif induit par le projet en 
question et l’impact sociétal positif issu de la création d’une source de production d’électricité 
locale et renouvelable. C’est pourquoi une étude paysagère est obligatoirement menée dans le 
cadre de chaque projet éolien. Elle permet de s’assurer de la meilleure insertion possible des 
éoliennes dans le paysage, en raisonnant notamment sur l'adaptation de l'implantation des 
turbines aux caractéristiques paysagères ou l’absence de co-visibilité avec des sites 

 
6 Ministère de la transition écologique, « Chiffres clés de l’énergie », édition 2021 
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patrimoniaux remarquables. La prise en compte du paysage est donc centrale dans le cadre 
d’un projet éolien, au même titre que la biodiversité. 

Lors du développement d’un projet, un effort tout particulier est apporté à la prise en compte 
de l’intégration de l’éolien dans son environnement paysager. Les nombreuses étapes d’un 
projet éolien sont encadrées et font l’objet d’une évaluation environnementale obligatoire et 
rigoureuse. L’objectif est de procéder à une insertion paysagère du parc éolien harmonieuse. 

L’analyse du paysage repose sur notre perception visuelle, sur notre culture, notre 
attachement au lieu, notre histoire. Le paysage est   lié à l’affect. Ceci ne diminue pas son 
importance mais met en avant son caractère subjectif, comme le souligne le philosophe David 
Thoreau « personne ne possède le paysage », il n’est ni figé ni privatif. Un sondage a été réalisé 
par Harris Interactive sur l’appréciation de l’énergie éolienne permettant de sonder les 
mentalités à ce sujet. Publié en janvier 2021, ce sondage nommé « Les français et l’énergie 
éolienne – vague 2 » précise que 76% des français ont une perception positive de l’énergie 
éolienne, ce pourcentage étant identique pour les riverains d’un parc éolien. Parmi les 
nouvelles générations cette perception positive est encore davantage accentuée avec 91% des 
moins de 35 ans qui ont une bonne image de l’éolien7. Ces infrastructures ne semblent pas 
constituer pour toute la population française une atteinte au paysage.  

En outre, l’impact visuel créé par un parc éolien sur le paysage est réversible puisqu’en fin de 
vie les éoliennes sont démantelées et le site remis en état tel qu’il était initialement.  

Dans le cadre du jugement du tribunal administratif de Limoges n°1501462 du 8 février 2018, 
le sujet de l’incompatibilité paysagère du projet éolien des Bouiges a été évacué :  

« […] 9. Considérant que le projet d’implantation du parc éolien des Bouiges est situé sur le 
territoire de la commune de Lourdoueix-Saint-Michel, à l’est du village, en limite 
départementale entre l’Indre et la Creuse et en limite régionale entre le Centre-Val de Loire et 
la Nouvelle-Aquitaine, au sein de la région naturelle du Boischaut Méridional ou Boischaut 
Sud ; qu’il s’insère dans un paysage composé de prairies ou de terrains agricoles séparés par 
des haies ou des bosquets, cette trame bocagère dense donnant un aspect boisé au territoire ; 
qu’alors même que cette structure bocagère a été conservée depuis le 19ème siècle et 
représente une identité paysagère typique et attractive en termes de tourisme, notamment en 
raison de ce que les territoires du Boischaut ont servi de toile de fond aux œuvres littéraires de 
Georges Sand, ces paysages ne font l’objet d’aucune protection et le site d’implantation du 
projet ne présente pas un caractère remarquable ; que, d’ailleurs, le site d’implantation du 
projet a été identifié comme zone de développement éolien par la communauté de communes 
de la Marche Berrichonne et que la commune de Lourdoueix-Saint-Michel se trouve en zone 
favorable au développement de l’éolien selon le schéma régional approuvé le 28 juin 2012.  

10. Considérant qu’il ressort des pièces du dossier et particulièrement de l’étude d’impact 
produite par la société Parc Eolien des Bouiges au sein de son dossier de demande de permis 
de construire que si quatorze sites inscrits ou classés et cinquante-neuf monuments 
historiques ont été répertoriés dans un rayon de vingt kilomètres autour du site d’implantation 
du projet, l’impact du projet sur la plupart de ces sites et monuments est inexistant dès lors 
que la maille bocagère masque les perspectives lointaines ; que, notamment, le projet n’est 

 
7 Harris Interactive, « Les français et l’énergie éolienne – vague 2 », janvier 2021 
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pas visible depuis la vallée des deux Creuses, site inscrit, mais seulement depuis la ligne de 
crête entre les vallées de la Petite Creuse et de la Creuse ainsi que depuis la périphérie du 
village de Fresselines ; que depuis ces points de vue, les éoliennes situées à plus de 6 
kilomètres ne créent pas de préjudice visuel excessif ; que, si les éoliennes seraient visibles 
depuis l’église Saint-Saturnin à Ceaulmont, monument historique, d’où s’offre une vue 
dégagée sur la Boucle du Pin, site classé, elles n’apparaitraient que comme un élément 
lointain du paysage et auraient une faible incidence visuelle depuis ce point de vue du fait de la 
distance de 16 kilomètres et d’une occultation partielle des machines par la végétation ; […] 
que, dans ces conditions et alors même que le service territorial de l’architecture et du 
patrimoine de l’Indre de la direction régionale des affaires culturelles du Centre a rendu le 5 
février 2015 un avis défavorable au projet, le préfet de la région Centre-Val de Loire a entaché 
sa décision d’une erreur d’appréciation en estimant que le projet d’implantation d’éoliennes 
serait de nature, par sa situation et ses dimensions, à porter atteinte au caractère et à l’intérêt 
des lieux avoisinants, aux paysages et sites, ainsi qu’à la conservation des perspectives 
monumentales […] ». 

Le juge administratif a ainsi pu établir, sur la base de l’ensemble des éléments d’expertises et 
des arguments portés à sa connaissance, la conformité du projet au regard des enjeux 
paysagers en présence. 

 

« Les Pays de La Châtre en Berry (Indre) et du Berry saint-amandois, ont initié un projet 
d'obtention du label parc naturel régional (PNR) […]. Cette volonté est à prendre en compte 
avant qu'il ne soit trop tard. Le Parc éolien des Bouiges irait à rencontre des objectifs de ce 
projet de PNR. »  

Au-delà des contributions d’opposition motivées par l’idée d’une incompatibilité 
paysagère entre le parc éolien des Bouiges et l’environnement local, certaines contributions 
mentionnent l’existence d’un projet de Parc Naturel Régional (PNR) « Sud-Berry » sur le 
territoire.  Le PNR, encore au stade de l’élaboration, et dont la mise en œuvre ne devrait pas 
intervenir avant plusieurs années, regroupe 7 communautés de communes entre le 
département de l’Indre et celui du Cher, parmi lesquelles la communauté de communes de la 
Marche Berrichonne au sein de laquelle se trouve la commune de Lourdoueix-Saint-Michel. 

Le rapport d’opportunité du PNR fait part de nombreux enjeux patrimoniaux, paysagers et 
naturels avec lesquels le projet de parc éolien des Bouiges est amené à composer. Sur le plan 
paysager et patrimonial, les problématiques suivantes sont mises en avant :  

• La dégradation progressive du patrimoine bâti, à la fois liée à un manque de moyens 
mis en œuvre pour la réalisation d’opérations de sauvegarde, mais aussi du fait de 
l’accroissement des zones commerciales à l’entrée des villes.  

• La fermeture de certains paysages : manque d’entretien et enfrichement de certaines 
parcelles, élargissement de haies et développement de boisements qui conduit à une 
perte de lisibilité du paysage.  

• L’affaiblissement du paysage bocager correspondant à la conversion progressive, pour 
des raisons économiques, d’espaces dédiés à l’élevage à des espaces de 
céréaliculture.  
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En rapport avec ces différents enjeux, le parc éolien des Bouiges a fait l’objet d’une étude 
d’impact sur l’environnement qui traite dans un volet spécifique de l’articulation du projet avec 
l’environnement paysager et patrimonial. L’étude a permis d’orienter la définition d’une 
implantation en ligne, homogène, destinée à entretenir un rapport d’équilibre avec le territoire 
d’accueil, et pour les différentes aires analysées : en vue éloignée, intermédiaire ou 
rapprochée8.   

Concernant le bocage, visé dans le rapport d’opportunité comme un élément fort de l’identité 
paysagère du territoire et bien que l’éolien y soit cité comme une menace potentielle9, il faut 
souligner que toute destruction de haies envisagée pour la réalisation du parc éolien des 
Bouiges, donnera lieu à une mesure de compensation permettant la sauvegarde du maillage 
local. En l’espèce, pour 30 mètres linéaires de haies défrichées, 750 mètres linéaires de 
replantation sont prévus, en prenant soin de sélectionner les essences contribuant au maintien 
du maillage impacté.  

Il peut d’ailleurs être noté que le projet de parc éolien des Bouiges s’intègre d’autant plus dans 
le contexte paysager du Sud-Berry, qu’il a vocation à être partiellement ou totalement masqué 
selon les points de vue considérés, en raison des spécificités même du territoire d’accueil, 
caractérisé par des paysages vallonnés et par la présence d’un bocage important.  

Il faut également noter que ce projet fut conçu dans un secteur identifié comme privilégié pour 
le développement d’un parc éolien par la communauté de commune dans le cadre d’une 
démarche de délimitation d’une zone de développement éolien, à l’appui d’études 
préliminaires, prenant notamment compte des enjeux paysagers et patrimoniaux. 

Enfin, de manière collatérale, la réalisation du projet pourrait permettre de participer 
favorablement à l’enjeu de préservation du patrimoine visé dans le rapport d’opportunité du 
PNR. En effet, une fois le projet mis en exploitation, les collectivités locales, dont la commune 
et la communauté de communes en premier plan, bénéficieront annuellement des recettes 
fiscales associées, qui leur offriront des marges de manœuvre supplémentaires en matière 
d’investissement. Le cas échéant, des opérations de restauration ou en lien avec la 
conservation et mise en valeur du patrimoine pourront être mises en œuvre.  

Pour l’ensemble des raisons évoqués ci-dessus, le projet de parc éolien des Bouiges n’entre 
pas en contradiction avec objectifs10 et les motifs d’opportunité relatifs à l’élaboration du PNR 
Sud Berry et particulièrement avec la perspective de règles nouvelles qui pourraient découler 
de l’entrée en vigueur future d’une charte. Au contraire, le projet de parc éolien prend place 
dans l’un des secteurs à privilégier pour ce type d’installations dès lors qu’il n’est plus à 

 
8 Cf. partie « Synthèse des impacts », au sein de l’expertise paysagère réalisée par le bureau 
d’études Encis Environnement, en page 152. 
9 Page 54 du rapport d’opportunité 
10 Notamment l’objectif de « Garantir une harmonie entre les nouvelles constructions et les 
paysages traditionnels, en prenant compte le développement durable, l’enjeu de la transition 
énergétique et l’identité locale (architecture, proximité avec un environnement naturel ou 
patrimonial) » énoncé dans le rapport d’opportunité. 
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démontrer que ces dernières sont compatibles avec les enjeux de préservation paysagers et 
patrimoniaux en présence.  
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3.4 Qualité de vie 
 « Nous n’en sommes plus à l’époque des mensonges où le lobby éolien osait prétendre que 
les éoliennes favorisaient le marché de l’immobilier. Aucun des documents consultés ne 
mentionne ce problème. […] Il ne s’agit donc plus d’une crainte mais d’une certitude, là où 
existe un parc éolien le marché immobilier s’écroule, les pertes vont de 20% à plus de 40% 
quand la vente ne devient tout simplement plus possible » - «  De même, ce tourisme vert 
permet de faire vivre le marché immobilier – résidences secondaires et gîtes, mais aussi 
résidences principales qui attirent notamment des personnes à la recherche d'authenticité, de 
nature préservée et de calme, autant d'atouts que possède notre belle région. Nous pouvons 
penser qu'à terme, l'apport de ces nouveaux habitants permettra de compenser le 
vieillissement et la disparition de la population locale et d'éviter ainsi la désertification 
progressive de nos villages. » - « dévalorisation des biens immobiliers de 10 à 50% selon la 
distance d’implantation des éoliennes » 

Parmi les motifs d’opposition au projet éolien des Bouiges, l’idée d’une dépréciation du 
prix de l’immobilier a été évoquée. L’implantation d’un parc éolien n’a aucune incidence sur 
les caractéristiques intrinsèques du bien immobilier qui constituent les critères prépondérants 
de son prix. Vraisemblablement, un parc ne va pas modifier la surface habitable ou la distance 
qu’il faut effectuer pour se rendre dans un supermarché. En revanche l’implantation d’un parc 
éolien à proximité du bien peut avoir une incidence sur la part du prix déterminée par des 
éléments subjectifs. L’impact est donc variable selon les individus et dépend de la façon dont 
ils perçoivent et valorisent les éoliennes dans le paysage. A ce propos, contrairement aux idées 
reçues qui sont largement relayées, 73 % des Français ont une opinion positive de l’énergie 
éolienne et 80 % des riverains de parcs éoliens en ont une image positive11.  

Par ailleurs, les éoliennes sont sources de retombées financières pour les communes. Ces 
retombées peuvent être réinjectées afin de dynamiser l’attractivité de la commune à travers la 
création ou réfection de nombreux aménagements (salle des fêtes, terrains de sports, terrain 
pour camping-cars etc). Ces infrastructures peuvent avoir une incidence positive sur de 
nombreuses composantes objectives du prix des biens alentour.  

Un rapport de l’ADEME 12 souligne aussi que le marché immobilier des zones rurales connaît 
une forte croissance, de l’ordre de 18% entre 2018 et 2021. Cette croissance s’établit alors 
même que de nombreux parcs éoliens ont vus le jour sur cette période. 

Dans l’étude intitulée « Eoliennes et immobilier » parue en mai 2022, l’ADEME insiste sur les 
messages clés suivants : 

- L’impact sur les prix de l’immobilier est de l’ordre de -1,5 % dans un rayon de 5 km 
autour d’une éolienne, et nul au-delà. 

- L’impact de l’éolien sur l’immobilier est nul pour 90 %, et très faible pour 10 % des 
maisons vendues sur la période 2015-2020.  

 
11 Sondage réalisé par Harris Interactive pour l’ADEME et le Ministère de la Transition Ecologique – oct. 
2021 https://presse.ademe.fr/2021/10/sondage-harris-interactive-les-francais-et-leolien.html 
12ADEME,https://librairie.ademe.fr/energies-renouvelables-reseaux-et-stockage/5610-eoliennes-et-
immobilier.html 
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- Les biens situés à proximité des éoliennes restent des actifs liquides ;  

- L'impact mesuré est comparable à celui d'autres infrastructures industrielles 
essentielles (antennes téléphoniques, centrales thermiques, lignes haute tension...) ; 

- Cet impact n’est pas absolu, il est de nature à évoluer dans le temps en fonction des 
besoins ressentis par les citoyens vis-à-vis de leur environnement, de leur perception 
du paysage et de la transition énergétique. 

D’autres études ont démontré que l’impact des éoliennes sur le marché de l’immobilier pour 
des biens situés proches ou ayant une vue sur celles-ci, est nul, tant en termes de prix au m² 
que de dynamisme des constructions neuves. 

- A titre d’exemple, à Saint-Georges-sur-Arnon dans l’Indre, où la commune accueille 
plusieurs parcs éoliens, le prix du m² a gagné 15 euros en 5 ans13, et la commune a plus 
que doublé sa population depuis 1996 (de 310 à 638 habitants).  
 

- L’étude française du Conseil d’Architecture, d’Urbanisme et d’Environnement de 
l’Aude, a montré en 2002 que les éoliennes n’avaient pas d’impact significatif sur le 
marché immobilier14. Cette enquête a révélé que sur les 33 agences immobilières 
interrogées ayant des biens situés à proximité d’un parc éolien, 8 considéraient que les 
installations avaient un impact négatif, 18 qu’elles n’en avaient pas et 7 jugeaient 
l’impact bénéfique pour le marché de l’immobilier.  
 

- De même, d’après une étude américaine15 réalisée en 2009 par le Lawrence Berkeley 
National Laboratory ayant analysé près de 7500 transactions immobilières : « aucune 
indication, aucun signe n’a été trouvé sur le fait que le prix des habitations riveraines 
d’un parc éolien soit affecté de façon significative, quantifiable et régulière, soit par la 
vue sur les éoliennes, soit par la distance au parc éolien. ». 
 

- Dans son rapport « Le vrai/faux sur l’éolien terrestre » paru en octobre 2021, le 
Ministère de la Transition Ecologique évoque l’étude de référence en France sur le 
sujet : « Une étude réalisée en 2010 dans les Hauts de-France a conclu que, sur les 
territoires concernés par l’implantation de deux parcs éoliens, le volume des 
transactions pour les terrains à bâtir a augmenté et que le prix au m² n’a pas baissé sur 
ce secteur »16. 

Les études menées à ce jour sur l’impact d’un projet éolien sur la valeur de l’immobilier n’ont 
pas permis d’établir une corrélation claire entre l’implantation d’un projet et la baisse du prix 
des biens immobiliers. Les paramètres de dévaluation des biens pouvant être de natures 
diverses. Il arrive même que l’amélioration des équipements publics, du fait de surcroît de 

 
13 Éolien et immobilier : pas incompatible ! - France Energie Eolienne (fee.asso.fr) 

14 Enquête concernant l’impact économique des éoliennes dans l’Aube et leur perception par les 
touristes, CAEU Aude, 2002 

15 The impact of Wind Power Projects on Residential Property Values in the United States : A multi-Site 
Hedonic Analysis, Laurence Berkeley National Laboratory, 2009. 
16Pour y voir plus clair – le vrai/faux sur l’éolien terrestre. Ministère de la Transition Ecologique 
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recettes fiscales pour les collectivités, améliore l’attractivité d’une commune et participe donc 
à l’augmentation des prix de l’immobilier local.  

« Les infrasons émis (onde non audible par l’homme mais pouvant être perçue par l’organisme) 
génèrent des perturbations comportementales sur les animaux vivant dans le voisinage, et des 
stresses chez les hommes et femmes » - « Les infrasons par définition inaudibles par l’oreille 
humaine (fréquence inférieure à 20 Hz) ne sont pas traités. Même si le comment n’est pas 
connu, les preuves scientifiques existent qui prouvent la sensibilité de l’homme (y compris les 
sourds et les fœtus) à ces sons. » - « L’effet cumulé altérant la santé de tous les êtres vivants. » 
- « Il est maintenant avéré que la présence d'éoliennes à proximité des habitations provoque 
des nuisances graves et des troubles qui affectent tant les hommes que les animaux » 

De nombreuses fausses informations circulent concernant un impact négatif de l’éolien 
sur la santé. Ces désinformations alimentent une inquiétude et sont source de méfiance des 
riverains, elles sont basées notamment sur l’idée d’une responsabilité des infrasons.   

Un « infra » son est un son imperceptible par l’oreille humaine car de fréquence comprise entre 
1 et 20 Hz qui ne possède aucune caractéristique surnaturelle et qui est présents dans notre 
environnement quotidien (bruit du vent, orage, circulation urbaine etc.). Les éoliennes ne sont 
pas plus particulièrement émettrices d’infrasons par rapport à d’autres objets de notre 
quotidien, de plus aucun effet pathologique sur l’homme ne peut être mis en évidence et les 
infrasons générés par les éoliennes ne sont plus audibles dès que l’on s’écarte de quelques 
mètres. Pour mesurer l’impact des infrasons notamment sur l’Homme, plusieurs études ont 
été menées. 

1. Certaines de ces études ont été réalisées par l’Agence nationale de sécurité sanitaire de 
l’alimentation, de l’environnement et du travail (ANSES) et les résultats aboutissent à la 
conclusion suivante : « il n’a été montré, en l’état actuel des connaissances scientifiques, 
aucun impact sanitaire des infrasons sur l’homme, même à des niveaux d'exposition 
élevés ».  
Des mesures réalisées sur un parc allemand ont mis en évidence que les infrasons émis 
par les éoliennes se situent sensiblement en-deçà du seuil d’audibilité. L’étude ajoute 
que ces infrasons ne sont pas uniquement produits par l’éolienne mais aussi par le vent 
lui-même.  
Le guide de l’étude d’impact sur l’environnement des parcs éoliens conclut que « les 
mesures d’infrasons réalisées pour toutes les dimensions d’éoliennes courantes 
concordent sur un point : les infrasons qu’elles émettent, même à proximité immédiate 
(100 à 250 m de distance), sont largement inférieurs au seuil d’audibilité et ne révèlent 
aucun impact sur la santé des riverains ». 

 

2. Suite à la demande de l’association APSA (Association pour la Protection des Sites des 
Abers) auprès du ministère de la Santé et des Solidarités, l’Académie Nationale de 
Médecine a étudié l’éventuel effet nocif des éoliennes sur la santé et notamment des 
infrasons. Dans son rapport de février 2006 intitulé « le retentissement du 
fonctionnement des éoliennes sur la santé de l’homme »17, l’Académie estime que « la 

 
17 http://www.ecolo.org/documents/documents_in_french/eol-acad-med-bruit-06.doc 
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production d'infrasons par les éoliennes est, à leur voisinage immédiat, bien analysé et 
très modéré et sans danger pour l'homme. Au-delà de quelques mètres des machines, 
les infrasons produits par les éoliennes sont très vite inaudibles et n’ont aucun impact 
sur la santé de l’homme. » 

 

 

 

3. Il a par ailleurs été constaté que les infrasons produits par le vent étaient nettement plus 
forts que ceux engendrés uniquement par l’éolienne. La citation suivante est extraite de 
cette synthèse du Bayerisches Landesamt für Umwelt traduite en français sous le titre 
« Eoliennes : les infrasons portent-ils atteinte à notre santé ? ».  
 
Il apparait que les infrasons mesurés à 250 mètres d’une éolienne se situent bien en 
dessous des seuils de perception (il faudrait que ces seuils dépassent les 100 dB(A) pour 
être perçus).  
 
Cette synthèse se conclue comme suit : « les éoliennes n’ont au regard des 
connaissances scientifiques actuelles pas d’effet nuisible sur l’Homme en termes 
d’émissions d’infrasons. Nous ne disposons de preuves d’impact sanitaire que dans le 
cas où les infrasons (< 20 Hertz) dépassent les seuils d’audition et de perception. Il 
n’existe en revanche aucune preuve en ce qui concerne les infrasons inférieurs à ces 
seuils. ».  
 

4. Enfin, en 2017, une nouvelle étude de l’ANSES18 (Agence nationale de sécurité sanitaire 
de l'alimentation, de l'environnement et du travail) indique que les connaissances sont 

 
18 https://www.anses.fr/fr/system/files/AP2013SA0115Ra.pdf 
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peu stabilisées quant aux effets des expositions prolongées aux infrasons et basses 
fréquences de plus faibles niveaux sonores :  

 

 

« Il existe très peu de publications soumises à comité de lecture évoquant la 
problématique des effets potentiels des infrasons et basses fréquences produits par les 
éoliennes. Cependant, quelques études ont été réalisées pour d’autres sources de bruit, 
telles que des bruits de ventilation, de pompes à chaleur ou de compresseurs, des bruits 
de trafic routier, etc., pour des intensités de mêmes niveaux que celles émises par les 
parcs éoliens. Dans ces études, la gêne auto déclarée (questionnaire) constitue le seul 
effet sanitaire observé. Aucune association n’a été retrouvée avec un marqueur 
physiologique pouvant identifier un effet sur la santé. Ces études ont néanmoins permis 
d’établir qu’il faut un niveau sonore beaucoup plus élevé, par rapport à ce qui est connu 
pour les fréquences plus hautes, pour percevoir un infrason et/ou entendre un son 
basse-fréquence. L’extrapolation des résultats ci-dessus au cas des éoliennes doit être 
effectuée avec prudence. »  

Dans son rapport, l’ANSES ajoute qu’il y a un effet « nocebo » constaté :  

« Parallèlement à ces résultats controversés concernant les effets des expositions 
prolongées aux infrasons et basses fréquences sonores de faibles niveaux, plusieurs 
études expérimentales, de très bonne qualité scientifique, effectuées en double aveugle 
et répétées, démontrent l’existence d’effets et de ressentis négatifs chez des personnes 
pensant être exposées à des infrasons inaudibles alors qu’elles ne le sont pas forcément. 
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Ces effets ou ressentis négatifs seraient causés par les seules attentes d’effets délétères 
associés à ces expositions. Cet effet, que l’on peut qualifier de « nocebo », contribue à 
expliquer l’existence de symptômes liés au stress chez des riverains de parcs éoliens. Il 
doit être d’autant plus important dans un contexte éolien où de multiples arguments 
d’opposition non exclusivement sanitaires (économiques, culturels, territoriaux, 
politiques, etc.) circulent, véhiculé en particulier par internet et qui peuvent contribuer à 
la création d’une situation anxiogène. Néanmoins, l’existence d’un tel effet nocebo 
n’exclut pas de facto l’existence d’effets sanitaires qu’il peut potentiellement exacerber. »  

Il est également pointé par l’ANSES une présence d’études trop peu nombreuses et peu 
concluantes sur le sujet de la nocivité du bruit éolien pour la santé humaine, ainsi « le 
faible nombre d’études réalisées sur cette question et leurs défauts méthodologiques 
sont autant d'éléments incitant à considérer qu'il n'est actuellement pas possible de 
conclure quant à l’impact du bruit des éoliennes sur la santé. »  

L’étude conclut ainsi : « Certains riverains d’éoliennes affirment ressentir des effets 
sanitaires qu’ils attribuent aux infrasons émis. Parmi ces riverains, des situations de 
réels mal-être sont rencontrées, et des effets sur la santé parfois constatée 
médicalement, mais pour lesquels la causalité avec l’exposition aux infrasons et basses 
fréquences sonores produit par les éoliennes ne peuvent pas être établis de manière 
évidente. »  
 

Ainsi aucun lien n’a pu être prouvé scientifiquement entre les infrasons et l’existence des effets 
sanitaires.  

 

« En ce qui concerne les nuisance sonores, l’étude met en évidence un risque de dépassement 
des valeurs réglementaires au droit de plusieurs zones à émergence réglementée (ZER) en 
périodes diurne et nocturne, pour différentes vitesses de vent. » - « une augmentation de 3 dB 
de l’intensité sonore se traduit par un doublement de l’énergie sonore. […] Le retour 
d’expérience sur les sites en exploitation montre que le ressenti des riverains n’est pas 
cohérent avec les simulations acoustiques » - « Le bruit que cela va engendrer de jour comme 
de nuit, contrairement à ceux qui pensent que les éoliennes sont arrêtées la nuit pour la 
tranquillité. » 

Concernant les potentielles nuisances sonores causées par le parc éolien, il importe aussi 
de clarifier le sujet. Le bruit généré par une éolienne provient de deux sources différentes. On 
distingue le bruit mécanique, dû aux différents composants présents dans la nacelle, du bruit 
aérodynamique qui est principalement dû à la rotation des pales fendant l’air.  

Depuis l’arrêté du 26 août 2011 (modifié par l’arrêté du 10 décembre 2021), les parcs éoliens 
sont considérés comme des Installations Classées pour la Protection de l’Environnement 
(ICPE). A ce titre, ils sont soumis à l’une des réglementations les plus strictes en matière 
acoustique qui repose sur le concept d’émergence. 

Trois notions sont à prendre en compte pour définir l’émergence :  
• Le son particulier est le son généré par les éoliennes  
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• Le bruit résiduel peut être assimilé au bruit de l’environnement, notamment composé 
des sons respectivement émis par le vent dans la végétation, par l’activité humaine ou 
encore par la présence de la faune. Ce bruit est mesuré lors de la campagne de mesure 
à proximité des habitations les plus proches.  

• Le bruit ambiant est le bruit total existant, c’est-à-dire l’ensemble des bruits de 
l’environnement en intégrant le son émis par le fonctionnement du parc éolien.  

Ainsi l’émergence est la différence arithmétique entre le niveau de bruit ambiant et le niveau 
de bruit résiduel. 

La réglementation impose que l’émergence d’un parc éolien doit être inférieure à 3dB(A) de 
nuit et 5 dB(A) de jour. Cette émergence est prise en compte uniquement lorsque le bruit 
ambiant dépasse les 35 dB(A). Si le critère d’émergence n’est pas respecté alors des plans de 
bridage devront être mis en place. Chaque pale est pilotable et orientable sur son axe, ce qui 
permet de modifier son angle de calage. Sa prise au vent est alors réduite, l’éolienne tourne 
moins vite et génère par conséquent moins de bruit (et produit moins d’électricité également).  

Dans le but de déterminer les plans de bridage assurant le respect de la règlementation, une 
étude acoustique a été menée, correspondant à l’installation de sonomètres dans les lieux-dits 
alentours au projet éolien pour enregistrer et déterminer le niveau sonore résiduel sur une 
durée suffisamment longue pour analyser l’influence de l’environnement. Les résultats ainsi 
obtenus permettent de déterminer sous quelles conditions (direction ou vitesse du vent) 
l’impact acoustique du parc éolien est susceptible de ne pas respecter le cadre règlementaire, 
et de définir des plans de bridage en conséquent.  

Enfin, afin de vérifier les données simulées en phase amont du projet, des mesures de bruits 
seront réalisées après la mise en service du parc éolien par un bureau d’études indépendant, 
de jour et de nuit auprès des habitations les plus proches. Le plan de bridage initial peut ainsi 
être modifié en cas de dépassement des émergences réglementaires. 

Il est important de souligner que les autorités préfectorales peuvent solliciter une expertise en 
cas de plaintes émanant des riverains, afin de prendre les mesures nécessaires pour 
contraindre l'exploitant à respecter ses obligations et ainsi protéger les résidents pendant 
toute la durée de l'exploitation de l'installation. Ces mesures peuvent aller d'un simple 
avertissement à l'arrêt complet de l'installation. 
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3.5 Evolution potentielle du projet en réflexion 
« En 2022 Valeco propose une modification du projet éolien de Lourdoueix afin de passer à 3 
éoliennes au lieu de 5 (contribution du 13 mai). L’argumentation souligne les bienfaits de ce 
projet mettant en avant les risques moindres qu’avec 5 éoliennes -voir pages 11 et 12. Le projet 
n’a jamais été étudié et sans explications, maintenant on revient à 5 éoliennes…. 
Incertitude ? …Fantaisie des mesures ?... À quand le prochain projet ? Tout cela nous conforte 
dans notre opposition au projet. » - « Valeco a présenté un document en 2022 qui fait mention 
d'un projet avec 3 éoliennes » 

Plusieurs contributions relèvent l’existence d’une réflexion portée par le porteur de 
projet pour faire évoluer le projet éolien des Bouiges. Ces remarques mentionnent un manque 
de sincérité du porteur de projet en dépit de l’absence d’occultation de l’existence de cette 
potentielle évolution du parc éolien des Bouiges par le porteur de projet. 

L’enquête publique complémentaire est programmée afin de régulariser l’autorisation ICPE 
initiale dans le cadre d’un contentieux en cours. Cette enquête publique n’est pas optionnelle 
et elle doit être organisée comme convenu par la décision du tribunal administratif de Limoges.  

En l’état, le Parc éolien des Bouiges fait l’objet de deux autorisations préfectorales 
permettant l’activité de production d’énergie éolienne. Toutefois, les 9 années qui se sont 
écoulées depuis le dépôt de la demande de permis de construire et d’autorisation exploiter 
ICPE permettent d’envisager une évolution du projet éolien de Lourdoueix-Saint-Michel.  
 
Depuis 2013, de nombreuses évolutions technologiques et règlementaires ont eu lieu et 
celles-ci nous laissent à penser qu’une évolution de ce projet éolien pourrait être 
pertinente. En effet, la réglementation qui s’applique aux projets éoliens a très largement 
évolué, à partir notamment des subventions nationales pour le développement de la filière 
éolienne. La filière éolienne ayant pris en maturité, l’accompagnement financier de l’Etat 
vers ces sources de production d’énergie renouvelable s’est vu modifié et a diminué. 
  
En outre, les évolutions technologiques de l’industrie éolienne depuis 2013 ont également 
permis le développement de nouveaux modèles de turbines, permettant de capter un 
meilleur gisement de vent et donc une production d’électricité plus importante. Ces 
évolutions sont en partie liées à une augmentation de la hauteur des turbines mais aussi 
une augmentation de la taille du rotor de ces ouvrages, permettant une plus importante 
production d’électricité renouvelable.  
 
Ce projet modificatif suit un cheminement qui lui est propre et qui dépend de la régularisation 
de la première variante du projet soumise à cette enquête publique. Il ne peut y avoir de 
modification d’autorisation si l’autorisation n’a plus d’existence juridique. C’est pourquoi, et 
afin de procéder dans le bon ordre, l’administration a souhaité que nous régularisions 
l’autorisation ICPE initiale avant de pouvoir statuer sur notre projet de modification.  
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3.6 Incohérences du dossier  
« Le projet de Lourdoueix ne tient pas compte, effectivement, du projet de Measnes pourtant 
bien voisin. Et l’affirmation du promoteur, selon laquelle il n’y a pas de projet dans un rayon 
de 10 kms, est fausse. » - « Le projet éolien de Méasnes situé à 1,41 km de celui de 
Lourdoueix-Saint-Michel, n'a pas été pris en compte, et les effets cumulés sur le paysage et 
la biodiversité ne sont donc pas pris en compte. »  

Plusieurs contributions ont relevé l’absence de mention au projet éolien de Méasnes 
dans les études relatives au parc éolien des Bouiges. Il importe de noter ici que l’absence de 
considération de ce projet n’a pas été réalisée délibérément par le porteur de projet mais elle 
est liée à une absence d’information à ce sujet.  

En effet, ce projet éolien situé dans le département de la Creuse n’était pas connu de la société 
PE DES BOUIGES lors du dépôt du dossier de régularisation en septembre 2022.  

Dans le cadre de la demande de compléments demandée par les services de l’Etat relative à 
ce dossier de régularisation, une actualisation du contexte éolien a été demandée. Voici les 
précisions sur le contexte éolien qui nous ont été transmises :  

 
Illustration 6 : Extrait de la demande de compléments en date du 10 novembre 2022 

 

L’absence de considération du projet éolien de Measnes ne correspond donc pas à une 
négligence ou une occultation volontaire du porteur de projet mais bien à une absence de 
transmission d’informations sur l’existence de ce projet.  

En outre, il importe de noter que le parc éolien des Bouiges ayant été autorisé en 2018, celui-
ci a été pris en compte dans l'évaluation des impacts du dossier de demande d’autorisation 
environnementale du parc éolien de Méasnes puisque le parc éolien des Bouiges était autorisé 
lors du dépôt de la demande d'autorisation du parc de Measnes. Les impacts cumulés ont donc 
été étudiés dans le dossier du parc de Measnes comme l'exige la réglementation. 

 

« Il me semble que l’étude d’impact concernant la faune locale mériterait d’être complétée par 
un cabinet indépendant. » - « A bien des égards, l'étude d'impact du projet des Bouiges élude, 
dissimule à dessein ou caricature la réalité. » - « Il est patent que les photomontages produits 
par la SARL Parc éolien des Bouiges occultent sciemment la véritable co-visibilité avec de 
nombreux monuments » - « Contrairement à ce qu'affirme le commentaire de la vue 28 
actualisée filaire, le projet des Bouiges est visible depuis le site de la Boucle du Pin, on voit le 
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rotor de E5 qui est pourtant le plus éloigné des 5 et on le verrait encore mieux en se déplaçant 
légèrement, il serait perceptible à l'œil nu. » - « Contrairement au simulations photos ou l'on 
n’aperçoit pas d'éoliennes de la place de l'église, je pense que de la fenêtre de ma chambre et 
du salon elles seront bien visibles. » 

En outre, parmi les contributions déposées dans le cadre de cette enquête publique 
complémentaire, plusieurs contributions mentionnent de prétendues incohérences qui sont 
infondées. Ces contributions concernent principalement le volet paysager et le volet milieu-
naturel.  

Concernant le volet paysager, il est par exemple fait mention à des visibilités sur le parc éolien 
depuis certains points alors que les photomontages présentent le contraire. Ces affirmations 
sont infondées et reposent sur aucun argument. Il n’apparait pas légitime de supposer des 
visibilités depuis certains points de vue alors même que les photomontages fondés sur une 
méthodologie bien spécifique démontrent le contraire.  

Aussi, concernant le volet biodiversité, il est par exemple fait mention à des arbres 
supposément oubliés dans les cartographies réalisées par le bureau d’étude spécialisé alors 
même que cette végétation est représentée sur les cartes du bureau d’étude mais sur sous 
une typologie différente (« bocage continu » au lieu « d’arbre isolé » par exemple).  

Il est également mentionné des doutes relatifs aux informations données par le bureau d’étude 
sur la hauteur de la végétation présente sur le site d’étude. Il importe de noter que les 
informations relatives à la hauteur de la végétation sur le site d’étude de ce projet éolien 
correspondent à des informations récoltées par des experts naturalistes suite à des 
prospections réalisées sur le site. 

Les suspicions d’erreur à ce sujet sont basées sur des images satellite issues de l’IGN qui 
permettent simplement d’identifier un étoffement de la végétation présente. Ces images 
satellite ne permettent aucunement de calculer la hauteur de la végétation et celles-ci sont 
forcément moins fiables qu’un observation in-situ.  

 

 
Illustration 7 : extrait de la contribution qui suspecte une erreur sur la hauteur de la végétation 

 

Autrement, parmi l’ensemble des contributions cherchant à identifier des incohérences 
dans le dossier, certaines remarques ont permis l’identification d’incohérences réelles. La 
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première incohérence est relative à une inversion entre la dimension du rotor et du mat des 
turbines visées dans ce dossier dans les pièces actualisées pour les besoins de la 
régularisation réalisées par ENCIS.  

L’inversion à différents endroits de ces documents entre la taille du rotor et la hauteur du mat 
(5 mètres d’écart) a été corrigée par le biais d’une note complémentaire mise à la disposition 
du public en cours d’enquête publique (dans le dossier papier présent en Mairie de Lourdoueix-
Saint-Michel, sur le registre dématérialisé et communiquée à l’ensemble des collectivités 
concernées par le rayon d’affichage de cette enquête publique).  

Cette note complémentaire est présente en annexe 1 de ce document.  

Une autre contribution a permis de relever deux autres erreurs dans l’expertise paysagère. En 
effet, le photomontage n°23 présentait un décalage de la vue filaire des turbines et le 
photomontage n°27 ne représentait le parc éolien des Besses à Orsennes.  

Ces deux erreurs ont été corrigées par le bureau d’étude ENCIS dans le cadre d’ue note 
complémentaire présentée en annexe 2 de ce document.   

 

  

035



Mémoire en réponse – Enquête publique - Parc Eolien des Bouiges 

4. Conclusion 
Le projet éolien des Bouiges, c’est surtout :  

- Un projet initié dans le cadre d’une volonté locale de développer l’énergie éolienne sur 
ce site d’implantation identifié lors de la démarche de réalisation des Zone de 
Développement Eolien ; 
 

- Un projet proportionné, situé dans un zonage favorable de la cartographie proposée par 
la DREAL Centre-Val-de-Loire19 en application de l’Instruction du Gouvernement du 26 
mai 2021 relative à la planification territoriale et l'instruction des projets éoliens ; 

 

- C’est un projet en accord avec les objectifs gouvernementaux qui permettra d’éviter le 
rejet de 9 000 tonnes de CO2 par an et participera ainsi, à son échelle, à la transition 
énergétique nécessaire pour contenir les effets du changement climatique ; 

 

- Il permettra d’alimenter en énergie renouvelable 3 900 foyers soit la consommation 
équivalente à 8 600 personnes par an, ce qui permettra de relocaliser la production 
d’électricité et contribuer à la sécurité d’approvisionnement qui pose question pour les 
hivers à venir ; 

 

- C’est aussi un projet qui permettra d’alimenter le bouclier énergétique français grâce 
au mécanisme de complément de rémunération, protégeant les Français de la flambée 
des prix de l’énergie et soutenant les 6 millions de ménages français en précarité 
énergétique ; 

 

- Enfin, c’est un projet qui soutiendra les initiatives territoriales avec des retombées 
fiscales qui s’élèvent aux alentours de 85 000€ /an pour les collectivités (Commune, 
Communauté de communes et Département). 

  

 
19 Présente en annexe n°3 
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ANNEXES 

1. NOTE COMPLEMENTAIRE DU BUREAU D’ETUDE ENCIS N°1 
SUR L’INVERSION ENTRE LA DIMENSION DU ROTOR ET DU MAT 

 

037



Mémoire en réponse – Enquête publique - Parc Eolien des Bouiges 

 

 

038



Mémoire en réponse – Enquête publique - Parc Eolien des Bouiges 

 

039



Mémoire en réponse – Enquête publique - Parc Eolien des Bouiges 

 

040



2. NOTE COMPLEMENTAIRE DU BUREAU D’ETUDE ENCIS N°2 SUR LA CORRECTION DU PHOTOMONTAGE 
N°23 ET N°27 
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3. CARTE DES ZONES FAVORABLES A L’EOLIEN EN REGION CENTRE-VAL-DE-LOIRE – 23 MARS 2023 
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4. CONCLUSION DE L’ENQUETE PUBLIQUE INITIALE –  
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